	Charles Aznavour – Emmenez-moi


Corrigé

Exercice 1 : Dock = n.m., vaste bassin entouré de quais et destiné au chargement et au déchargement des navires ;

Mirage= n.m., 1. phénomène optique dû à la réfraction inégale des rayons lumineux dans des couches d’air inégalement chaudes et pouvant produire l’illusion d’une nappe d’eau s’étendant à l’horizon, où se refléteraient les objets éloignés ; 2.illusion, apparence séduisante et trompeuse ;

Poivré= adj. assaisonné de poivre ;

Débarbouiller= nettoyer la figure pour enlever ce qui salit, ce qui barbouille ; laver ;

Virer de bord= mar. changer de direction ;

A la tombée du jour= fin de la journée, crépuscule, soir ;

Grève= (ici) plage, rivage ;

Rejoindre= (ici) se joindre de nouveau à ; regagner un lieu ;

Rafiot= n.m., 1. Vx. petite embarcation méditerranéenne à une voile et à rames ; 2. Mod. mauvais bateau ;

Soute= n.f., magasin situé dans la cale ou l’entrepont d’un navire.

Exercice 2 : Mirage= illusion ; 

A la tombée du jour= le soir ; 

Débarbouiller= nettoyer, laver ;

Grève= plage, rivage.

Exercice 3 : Arriver=partir, s’en aller ;

Eternel= éphémère, passager, transitoire ;

Rejoindre= se séparer, quitter ;

Débarbouiller= barbouiller, salir.

Exercice 4 : Viens, venons, venez ; 

Connais, connaissons, connaissez ;

Parle, parlons, parlez ;

Vois, voyons, voyez ;

Rêve, rêvons, rêvez ;

Pars, partons, partez ;

Prends, prenons, prenez ;

Fuis, fuyons, fuyez.

Exercice 5 :

a) Le thème de la chanson est le désir de voyager, le rêve éveillé de quitter la grisaille quotidienne pour des rivages merveilleux et ensoleillés, l’appel d’un Ailleurs lointain et séduisant. Le titre lui-même apparaît comme une prière, un appel lancé soit à des interlocuteurs imaginaires, soit aux marins et/ou aux bateaux à même de faciliter cette traversée du réel vers un idéal imaginaire. D’un autre côté, par un effet de réverbération, c’est l’auditeur lui-même qui se retrouve embarqué dans cette projection de voyage. 

b) –vocabulaire maritime : docks, port, marins, bateaux, rafiot craquant, de la coque au pont, la soute à charbon ;

-champ lexical du voyage : du bout du monde, au bout de la terre, pays inconnus, virer de bord, prenant la route, îles lointaines ;

-champ lexical de la séduction : merveilles, filles, amour, tendant les bras, comme un fou, filles alanguies, ravissent le cœur, enivrent ;

-champ lexical de la rêverie/du rêve : idées vagabondes, mirages, merveilles, ma pensée m’enlève et me dépose, je me pends au cou de mon rêve, je rêve, rêves d’enfant ;

-champ lexical de l’exotisme : fruits, parfum poivré, éternels étés, ciel bleu, on vit nu, les plages, merveilles, îles lointaines.

c)  La chanson est structurée selon l’opposition globale Ici//Ailleurs, avec toute une série de termes associés :

Ici : les bateaux, docks, poids, ennui, me courbent le dos, ciel du nord, gris, misère, bars, marins, bords, port ;

Ailleurs : les bateaux, ciel bleu, mirages, du/au bout du monde/de la terre, parfum poivré, pays inconnus, éternels étés, plages, pays des merveilles, soleil, merveilleux été, amour, rêve, filles alanguies, sans bagage, cœur libéré.

 L’impression générale qui se dégage de cette opposition qui traverse le texte est celle de profonde valorisation de l’Ailleurs aux dépens de l’Ici.

Oppositions ponctuelles : 

-ciel bleu//ciel du nord, gris – symbolisme des couleurs - les termes connotent des états d’âme contraires, le bleu signifiant la sérénité intérieure désirée, alors que le gris, c’est la grisaille, l’amertume de l’habitant de pays du nord ;

-poids, me courbent le dos//sans bagage, le cœur libéré – on peut l’interpréter comme l’opposition entre pesanteur et légèreté, servitude et affranchissement ;

-marins//filles alanguies : l’humanité masculine de l’ici s’oppose à l’humanité féminine de l’Ailleurs – travail, étouffement//oisiveté, séduction.

d) – le poids et l’ennui me courbent le dos = personnification – l’ennui et le poids de l’existence apparaissent comme des forces oppressantes, représentant la captivité à laquelle on veut échapper ;

-les bateaux, dont le « ventre » est alourdi de fruits, arrivent du bout du monde, apportent des idées vagabondent etc. = personnification des bateaux, qui apparaissent comme les messagers d’un Ailleurs paradisiaque ;

-« des idées vagabondes aux reflets de ciel bleu, de mirages » = métaphore filée (définition : La métaphore filée, association des mots de métaphore et du verbe français filer - au sens de poursuivre une œuvre, un processus - est une figure de style constituée d'une suite de métaphores sur le même thème. La première métaphore en engendre d'autres, construites à partir du même comparant et développant un champ lexical dans la suite du texte) renvoyant vers un rêve de voyage et d’évasion ;

-« j’aimerais débarbouiller ce gris/En virant de bord » - « gris » peut être interprété comme une métaphore pour le ciel morne des contrées où vit l’auteur et le tout peut être compris comme une image spatiale d’évasion – partir dans une autre direction en échappant à ce ciel gris ; le « gris » pourrait être entendu également comme un état d’âme, la grisaille intérieure, et, en l’occurrence, le vœu d’évasion spatiale correspond à une volonté de purification intérieure – débarbouiller – laver, nettoyer ;

-dans la deuxième strophe – personnifications de la pensée, de l’amour et du rêve, faisant signe vers le vœu d’incarnation de l’abstrait, de l’imaginaire.

Exercice 6 :

a) Le texte de la chanson relève globalement de l’exotisme par un goût marqué pour l’étranger, pour un Ailleurs spatial et culturel idéalisé. A un Ici réel et morne fait pendant un Ailleurs onirique qui correspond très bien à la définition de l’exotisme citée dans la présentation proposée : « « l'exotisme peut se définir comme l'intégration (...) de l'insolite géographique, ethnologique et culturel; il traduit le goût de l'écrivain pour des contrées qui lui apparaissent comme étranges et étonnantes, féeriques ou légendaires, qui contrastent avec la sienne propre par le climat, la faune, la flore, les habitants (leur apparence physique, leurs costumes et traditions) »[ (Dictionnaire International des Termes Littéraires, article Exotisme). 

-termes suggestifs : du bout du monde, au bout de la terre, pays inconnus, prenant la route, îles lointaines, merveilles, filles, amour, filles alanguies, ravissent le cœur, idées vagabondes, mirages, rêves d’enfant, des colliers de fleurs qui enivrent, fruits, parfum poivré, éternels étés, ciel bleu, on vit nu, les plages, la grève ;

- le bar et le port apparaissent également comme des espaces intermédiaires qui favorisent la rêverie et la rencontre du rêveur avec les marins et les bateaux représentant les messagers de l’Ailleurs.

b) Suggestions : Charles Baudelaire, L’invitation au voyage ; Michel Tournier, Vendredi ou les limbes du Pacifique ; Paul Gauguin, Femmes de Tahiti .
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